Hermaphrodite

Il avait [Ame aride et vaine de ca mére,
Loeil froid du dieu voleur qui marche & reculons ;
I promenait ca grice, incouciante, altiére,

Et lec nymphee dicaient : & Quel marbre nous aimons ! >

Un jour que cet enfant dHermée et dAphrodite
Meépricait Salmacic, nymphe du mont Ida,
(a vierge, [embraccant dune étreinte cubite,

Pénétra con beau corpe ¢i bien quelle y recta !

De curprice et d'horreur cec divines compagnes,
Qui dang cet étre unique en reconnaiccaient deux,
Comme un sphinx €garé dang leure chactes montagnec,

Fuyaient ce double faune au vicage douteux.



(& volupté couffrait dans ca prunelle étrange,
Il faicait dec cermente dune hécitante voix ;
(amour et le dédain par un hideux mélange

Dang con vague courire étaient peinte a la foic.

Son inutile cein noffrait wi lait wi flamme ;
En ¢y pocant, loreille, hélas ! eqt découvert
Un coeur d'homme oa chantait un pauvre coeur de femme,

Comme un oiceau perdu dang un temple décert.

O cymbole effrayant de cec uniong louchee
0i [un dec deux amants, cang joie et cang décir,
Fuit le reqard de lautre ; od [une dec deux bouchee

En goitant lec baicere cent [autre lec cubir !
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